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À toi, promesse du cœur tenue au-delà du ciel
Il faut du temps pour oser être libre
Scribere ut nihil obliviscaris
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Préface

Par François Zimeray,
Avocat au barreau de Paris, ancien ambassadeur
chargé des droits de l’homme et ancien ambassadeur
de France au Danemark

L’expression « avocats d’affaires » est merveilleusement datée. Elle porte la marque d’une époque où la globalisation – c’est-à-dire en réalité l’américanisation – des normes, des attitudes, des process, était vécue comme porteuse de progrès par nature, frappant d’obsolescence les restes de l’ancien monde du droit et, en particulier, les cabinets domestiques, construits autour de personnalités plus que sur des marques. Un temps où l’on ne voyait pas nécessairement au nom de quoi opter pour le conseil ou le contentieux, alors que c’est précisément la pratique des tribunaux qui éclaire le conseil de l’optique risque. Comment n’avions-nous pas vu, au temps de l’essor des law firms1, que la tendance à l’hyperspécialisation fut la forme, anoblie par l’époque, du déni de la complexité des situations, une abdication devant le désir de simplicité qui s’exprimait partout ?

Cette tendance n’était pas propre au domaine du droit. À la même période, je me souviens de médecins high-tech tout enorgueillis de ne jamais plus voir de sang. L’on sait où tout cela nous a conduits, en économie, en sciences comme dans la vie des États : un monde imprévisible parce que souvent dirigé par des esprits inaptes à en appréhender la complexité. Un monde inhumain aussi. Ayant eu le privilège d’exercer plus de vingt ans dans un grand cabinet d’affaires, je n’ai jamais compris ce qui justifiait cette catégorisation de notre exercice. En particulier, j’ai regardé comme une anomalie l’opposition entre le monde de l’entreprise et celui des droits fondamentaux. Voyez par où s’est enflammé le mouvement dit des « Printemps arabes », avec ses conséquences – aussi innombrables qu’imprévues – sur la stabilité du monde, les menaces terroristes, la crise migratoire, qui n’ont pas fini de secouer l’Europe. Tout est parti d’une bourgade du Sud tunisien avec l’immolation d’un marchand ambulant dont on confisqua l’étal et, avec son fonds de commerce, sa dignité d’homme. Oui, l’exercice d’une activité économique est une liberté fondamentale et les avocats d’affaires participent, plus souvent qu’ils ne le croient, à la défense de cette liberté.

Delphine Iweins connaît bien la profession d’avocat, elle a voulu, à la façon d’une anthropologue, explorer la tribu des avocats d’affaires et nous en révéler la diversité, son humanité aussi. En procédant de façon si originale, par des portraits inattendus, elle brise des préjugés simplistes et révèle l’utilité sociale d’une profession aux multiples visages qui participe, sans toujours le savoir, à la mission de réinventer la grammaire des échanges économiques, pour qu’elle soit plus respectueuse et plus durable. Je n’en connais pas de plus nécessaire.



1. Voir le lexique de cet ouvrage.
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